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Tenue à New~York. le mardi 22 juillet 1958, à 15 heures

HUIT CENT TRENTE-SEPTIÈME SÉANCE

Held in New YDrk. on TlleBdu.y, 22 July 1953, at 3 p.rn.

Adoption de l'ordre du jour

Président: M. A. ARAUJO (Colombie).

Présents : Les représentants des pays suivants
Canada, Chine, Colombie, France, Irak, Japon, Panama,
Suède, Union des Républiques rocialistes soviétiques,
Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du
Nord, Etats~Unis d'Amérique,

Lettre, en date du 22 mai 1958, adressée au PréBident
du Conseil de sécurité pu.r Je représentant du Liban,
concernant la question suivante : cc Plainte du
Liban touchant une situation créée par l'inlerven~

tion de la RépublilfUe arahe unie dam les affairee
intérieures du Liban, et dont la prolongation est
suseeptible de menacer le maintien de la paix et de
la BéclIJ'ité intemationnle.s» (S/4007, Sj4:055/Rev, 1,
8{4056, 8/4057, 8/4063)

T..ettre, en date du 17 juillet ) 958, adressée 8U Prési.
dent du Conseil do sécuri.té par le représentant de
la JOI'danie, concernant la question Buivante :
« Plainte du Royaume hachémite de Jordanie pou.r
ingél'ence de la République arabe unie dans ses
affaires intérieures ~~ (8/4053, 5j4057)

Ordre du jour provisoire (8/Agendaj837)

L Adoption de J'ordre du jour,

2, Lettre, en date du 22 mai 1958, adressée au Pré­
sident du Conseil de sécurité par le représentant
du Liban, concernant la question suivante :
«?winte du Liban touchant une situation creée
par l'intervention de la Republique Mllbo J;nie
dans les aJaires intérieures du Liban, et dont la
prolongation est susceptible de mena.cer le maintien
de la paix et de la sécurité intrrnationale.s»
(5{4007).

3. Lettre, en date du 17 juillet 1958, adressée au
Président du Conseil de sécurité par le représentant
de la Jordanie, concernant la question suivante:
« Plainte du Royaume hachémüe de Jordanie pour
ingérence de la Republique arabe unie dans ses
affaires intérieures ]) (8/4053).

L'ordre du jQur est adopté,

1

Provisional agenda (S/Agenda/B37)

The agenda was adopled,

3, Letter dated 17 July 1958 from the rcprescntative
of Jordan ta the President of the Security Council
concerning: .. Complaint by the Hashemite Kingdorr.
of Jordan of interIerence in its domestic affairs by
the United Arab Republic " (8/4053),

Letter dated 22 May 1958 from the representative
of Lebanon to the President of the Security Council
concerniug "CompJaint by Lebanon in reBpect of
a situation arising fl"Om the intervention of the
United Arah Repuhlic in the internal affan's of
Lehanon, the continuance of wlùch ia likely to endan­
ger the maintenance of international pellee and
seeurity" (5/4007, S/4055/Rev. l, 8/4056, 5/4057,
8/4<>63)

Letter date<! 17 July 1958 from the representative of
Jordan 10 the President of the 8ecuritv Council
concernÙJg "(omplaint by the HashenJte King­
dom of Jordan of interference in ils domcsti.c affairs
br the United Arah Repuhlic" (8/4053, 8/4057)

Present: The representatives of the following COlm­

tries: Ca:)ada, China, Colombia, France, Iraq, Japan,
Panama, Sweden, Union of Soviet Socialîst Repuhlics,
United Kingdom of Great Britain and Northcrn Irelalld,
United States of America.

1. Adoption of the agenda.

2. Letter dated 22 May 1958 from the repn~selltative

of Lebanon to tlle President of the Security Canneil
concerning "Complaint by Lebanon in respect
of a situation arising [rom tbe intervention of the
United Arab Republic in the internai atfaiT;; vi
Lebanon, the GOnÜllUanGe of whiclt is Iikely te
endanger the maintenance of international peace
and :;ecurity " (S/4007),

President: MI'. A. ARAUJO (Colombia).

EIGHT HUNDRED AND THIRTY-SEVENTH MEETING

Adoption of the agenda



Ai the invitation of the President, Mr. A. Ghaleb
Toukan, representative of Jordan, Mr. Karim Azkoul,
representalivc of Lebanon, and lvIr. Omar Loutfi, repre­
sentative 0/ the United Arab Republic, look places al the
Couneil table.

1. Sir Pierson lJIXON (United Kingdom): 1 would
like ta comment brieily on the amendmenLs which were
moved at the preeeding meeting by the represcnlative
of the Soviet Union [S/4063].

2. While my delegation would see no objection to
rcstoring the original operative paragraph 1 of the
Japanese draft rc~olulion lS/4055/Rev.11, the remainder
of the amendments moved by ;vIr. Sobolev do not prove
acceptable ta us. 1 am rather surprised, indeed, that
he should have moved them, for they proceed from a
hasis which has already been rejeeted by the Couneil.
The amendments, in fact, amount to a restoration of the
central thought in the draft resolution presented at
the 831st meeting by the Soviet Union [S/4047jReu.l].
That resolution, of course, was rejected by an over­
whelming majority of the Council 1834lh meelingJ.
1 would point out that it was not jnst the United
Kingdom and the United States, buL eight members
of the Council, that voted against the Soviet draft
resolution, and that only one member, the Soviet Union
itself, voted in its favour.

3. We heard the representative of Lebanon tell us
this morning [836th mee1in.qj that il was with some
misgivings that his Government had decided to accept
the Japanese dmft resolution, Indecd, it is clear, 1
think, from the statements made in the Council yester­
day [836th meeting] that most of us regard the Japa­
nese dmft resolution as, in a sense, 0 compromise. It
has been c:\l'efullv drafted in order La take iuto account
the views expres~ed by the representative of the Soviet
Union. Certain paragraphs in the former United States
draft resolntion [S/4060/Reu.l] ta which Mr. Sobolev
took particular exception have been excluded, and
others hlive been re-drafted. Yet. in spite of this, the
repl'esentù.tive of the Soviet Union now seeks to amend
this compromise drait resolulion by rcinserting iuto it
the central point of his own rejected draft, that is, a
recognition that the landing of United States tl'OOpS
in Lebanon constitntes intervention in the domeslic
afTnirs of Lebanon. and a request by the Securily Council
to tlle United States to withdraw ils [orcel; immediately.
As 1say. that whole conception has already been rejccted
by the Council.

1. The amendments,furthermore, seek in their flJrther
eJaboratîon lo cireumseribe the elTorts which thc
Sectctary-GeneraJ will he making with a view to ensur­
ing the tenitorîaJ integrity and politieal independence
of Lebanon.

5. Those are my reasons for being un able to support
the amendments submitied by the delegation of the
Soviet Union.

6, The PRESIDENT (tl'allslated /l'om Spwlish): Does
any member of the Council wish to make a suggestion
coneerning the way in whieh we are to vole on the

2

Sur l'inIJilation du Président, M. A. Ghaleb Toukan,
représmlant de la Jordanie, M. Karim Azkoul, repré­
sentant du Liban, el M. Omar Loulfi, représentant de la
République arabe unie, prennent place à la lable du
Conseil.

1. Sir Pierson DIXO:."f (Royaume-Uni) [traduit de
l'anglais] : Je voudrais faire quelques brèves obser·
vations sur les amendements proposes à la précedente
séance par le représC'ntnnt de l'Union soviétique
IS/4063/,

2. Ma délégation ne verrait aucune objection à cc
que soit rétabli, duns le projet de résolution revisé du
Japon [Sj4055jRcv. 1], le paragraphe 1 du dispositif
du projet de résolution initial, mais les <lIltres amen­
dements proposés par M. Sobolev ne sont pas tels
quc nous puissions les accepter. A vrai dire, je suis
plutôt surpris qu'il les ait proposé~, ear ils procèdent
d'une idée que le Conseil a déji.t repoussée. Ces amen,·
dements, en fait, reviennent il reprendre l'idée fonda­
mentale du projet de résolution soumis par l'Union
soviétique à la 831 ~ séance [S/4047jH.eu. 1J. Or, nous
savons tous que ce projet n été repoussé par le COl1seil
à une écrasante majorité r8Me séance] . .le voudrnil;
souligner que ce n'est pos seulement le Hoyaume-Uni
et les Etats-Unis, mai,<; bien huit membres du Conseil,
qui se sont pronollcés contre le projet de résolution
soviétique, et qu'nn selll membre, J'Union soviétique
elle·même, a voté pour.

3. Le représentant (/11 Liban nous a dit ce mntitt
[836e séance] que ce [l'étaît pas sans quelque appréhen­
sion que son gouvernement avait décidé d'accepter
le projet de résolution japonais. En efTet, il ressort
clairement, je crois, des déclarations faites au Conseil
hier IS3fJe séance], que la plupart d'entre nous consi·
dèrent le projet de résolution japonais comme consti~

tuant, en un sens, un compromis. Il a été rédigé avee
soin de manière à tenir compte des opinions exprimées
par le représentant de l'Union soviétique. Certains
paragraphes du projet antérieurement présenté par les
Etats-Unis [Sj4050jRev. 11, à l'égard desquels M. Sobo­
lev avait manifesté une opposition particulière, ont
été exclus. et d'autres ont été modifiés. Cependant,
malgré ces efforts, le représentant de l'Union soviétique
cherche maintenant à amender ce projet de compromis
en reprenant l'idée centrale de son propre projet, qui
a été repoussé: il s'agirait de reconnaître que le débar·
quement de troupes des Etats-Unis au Liban constitue
une ingérence dans les affaires intérieures de ce pays et,
d'autre part. de demander aux Etats-Unis de retirer
leurs forces immédiatement. Comme je viens de le dire,
cette idée même a déjà été repous,<;ée par le Conseîl.

4. De plus, les amendements soviétiques tendent,
sous leur nouvelle forme. à limiter l'action que le
Secrétaire général pourra mener en vuc d'assurer l'inté·
grité territoriale et l'indépendance politique du Liban,

5. Voilà donc les raisons pour lesquelles il m'est
impossible d'appuyer les amendements présentés par
la délégation de l'Union soviétique.

6. Le PRÉSIDENT (traduit de l'espagnol) : Je vou­
drais savoir si un membre du Conseil a une proposition
à formuler au sujet de ia manière dont le Conseil
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amendments introduced by the representative of the
Soviet Union to the Japallese draft resolution, that is,
whether they should he voted on scparately or as a
whole?

7. 1fr. SOBOLEV (Union of Soviet Socialist R~pub­

lies) (translated (rom Russian): The Soviet delegation
doe:'l not objec:t to a separate voLe on each amendment.

R. The PRESIDENT (lranslated {rom Spanish): As no
membci' of the Councii has proposed that the amend­
ments submitted by lite USSR sllOnld be puL to the
vote scparately, although the Soviet representaLivô has
indicated that he would have flO objection ta sllch a
procedure, Lhe amendments [S(40G.3] will Ile voted on
as a whole.

A voLe mas taken by show 01 /w1Jds.
ln lalJour: Union of Soviet Socialist Republics.

Againsl: Canada, China, Colombia. Francc, Iraq,
Panama, United Kingdom of Great Britain and Nor­
thern Ireland, United StaLes of America.

Abstaining: Japan, Sweden.
The amendments were /'cjecled by S votes lo l, with

2 abstentions.

9. The PRESIDENT (tran.~lated (rom Spanfsh): The
Cotlilcii will now vote on the Japanese draft resolution
[5{4055jRcv.l].

A vole was taken by show 01 /wnds.
ln (avour: Canada, China, Colombia, France, Iraq,

Japan, Panama, Sweden, United Kingdom of Great
Britain and Northern Ireland, United States of Ame~

riea.
Against: Union of Soviet Socialist Repul1lies.

The resul1 01 lhe vole was 10 in (avour and 1 against,
The dralt resolution lDas nol adopied, (ile negative vOÜJ

being (hat 01 a permanent member ol/he Cotincil.

10. The SECRETAHY-GENERAL: The Sccnrity
Councit has just faîled to taJœ additional action in the
grave ernergency facing us. However, the responsi­
bility of the United Nations to make all elTorls to live
up to the purposes and principles of the Charter rômains.

11. The Council now has before it two pl'oposals
{S(4056, S(4057J for the calling of an emergency special
session of the General Assembly, l c:'lIlllol anticipate
its decision on those prop0:'lals. However, lime is of
the 8ssellee, and, whaiever the outcome of the further
consideration in this Couneil, there is nccd for practical
steps to be taken wit!lout any delay. That is t11e back~

ground against which l would likc to make the fol­
lowing declartltion.

12. In a sb.tement before this Council on 31 Oc­
tober 1956, l said -Chat the discretion and impariiality
imposed on the Seeretary-General hy the character of
his imlllediate task must not degenerate inta a poliey
of expediency ['151s( meeting, para. 4J, On a later occa­
sion _. il was 26 September 1957 - l said in a state­
ment before the General Assembly that l believed it

3

devrait voter sur les amendements que le représentallt
de l'Union soviétique propose d'apporter au projet
de résolution du Japon. En d'autres termes, je voudrais
savoir si le Conseil dèiire se prononcer sur l'ensemble
de ces amendements ou voter par division.

7. M. SOBOLEV (Union (les Républiques socialistes
soviétique!» [ll'I1dllit du russe] : La délégation soviétique
ne s'oppos(: pas à ce que chaque amendement soit mis
aux voix separément.

8. Le PRÉSlDENT (traduit de l'e~pagnol) : Puisque
allcnn membre du CQm;eiJ n'a proposé de voter par
division sur les nmenctements présentés par l'URSS,
bien que le représentant de l'Union soviétiqae ait fait
savoir qu'il ne s'opposnit pas à ce qill': l'on procédât
de celte manière, je vnis mettre aux voix l'ensemble
de ces 3l11cnc!ements [8(4063],

il est procédé au vole a main levée.
Vote pour; Union des Republiques socialistes sovié­

tiques.
Votenl conire : Cauada, Chine, ColomJlie, France,

Irai" Panama, Royaume-Uni de Gmnde-Bretagne et
d'Irlande du Nord, Etats-Unis d'Amérique.

S'abstiennenl. : Japon, Suède,
Pal' 8 voix contre une, avec 2 abstentions, les amen­

dements sont rejetés.

9. Le PRÉSlDENT (lraduit de l'espagnol) : Je met:'l
aux voix le projet de résolution du Japon [Sj40fj5/RelJ, 1].

il est procédé au voie il main levée.
Votent pour: Canada, Chine, Colombie, France, Irak,

Japon, Pe.nama, Suède, Royaume-Uni de Grande-Bre­
tagne ct d'Irlande du Nord, Etats-Unis d'Amérique.

Vote conl.re : Union dcs RépubliqUe! socialistes
soviétiques.

Il y a 10 voix pour et lIn~ voix contrt. La vob.: contre
étant celle d'Ull membre permanent du Conseil, le projet
de résollltion n'cst pas adopté.

10. Le SECRÉTAJHE GÉNÉRAL (traduit de ['an­
glais) .. Le Comcil de sécurite vient de se trouver dans
l'incapacité de prendre d'autres m~sures devant la
grave crise qui nous préoccupe. Mais la. responsabilité
de l'Organisation de,~ l'rations Unies demeure, qui est
de ne liégliger aucun effort pour agir conformement
aux buts ct principes de la Charte.

11. Le Conseil est maintenant saisi de dellx propo­
sitions relatives à la convocation de l'Assemblée
générale en se~sion extraordinaire d'urgence [S{4056,
S/40571. Je ne [Jeux préjuger sa décision à ce sujet.
Mais le factenr tempg est capital id, et, quels que Sllient
les résultats du nOllwl exnmen auquel procéde!'" le
Conseil, il importe de prendre des mp.5ures pratiques
sans aucun délai. Ce que je vais dire s'inspire avant
tout de ces considérations.

12. Dans une déclaration faite devant te Conseil le
31 octobre 1956, j'ai dit que la discrétion et l'impar~

tialité qu'impose au Secrétaire général la nature de
sa tâche immédiate ne saurait'.nt dégénérer en une
politique d'opportunisme ['151n seance, par. 4). Dans
une déclaration ultérieure - eetait le 26 septembre
1957 - j'ai dit devant l'Assemblée générale qu'a mon
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to be the dutY of the Secretary-General "to use his
office and, indeed, the machinery of tlIe Organization
to ils utmost capacity and to the full extent permiUed
at each stage by practical circulUstances".l l added
that r believed that it h in !œeping with the philosophy
of the Charter that the Secretary-General also should
be expected to act ,,,,ithout any guidance from the
Assembly or the Security COlmcil should this appear
to him necessary towards helping ta fill any vaCllum
that may appear in the systems which the Charter and
traditional diplomacy provide for the Sflfeguarding of
peace and security.2

13. Tt is my feeling that, in the ciTcumst~nces,what 1
stated in those two contexts, on 31 October 1956 and
26 September 1957, 1I0W has full application.

14. 1 am sure that 1 will be acting in accordance with
the wishes of the members of the Council if l, therefore,
use al! opportunities olIered to tlle Secretary~General,

wjthin the limits set by the Charter and towards devel­
oping the United Nations effort, so as to help to pre­
vent a further deterioration of the situation in the
Middle East and to assist in finding a road away from
the dangerous point at which we now find ourselves.

15. Pirst of ail - the continued operation of the
United Nations Observation Group in Lebanon being
acceptable to ail members of the Council ~ this will
mean the further development of the Observation Group
so as to give it a]) the signdicance it can have, consistent
with iis basic characler as determined uJ the Security
Council in lts resolution of 11 June 1958 [5(4023] and
the purposes and principles of the Charter.

16. The Councll will excuse me for not being able 10
spell ont at Ulis moment what it may mean beyond
that. However, 1 am certain that what l ma)' nnd it
possible ta do, acting llnder the provisions of the Charter
and solely for the pur poses of the Charter, and guided
by the views expressed around this table to the extent
that they have a direct bearing on the activities of the
Secreiary-General. will he rccognized by you as being
in the best interests of the Organization and, tlierefore,
of the cause of peace,

17. The Security Council would, of course, be kept
fully informed on the steps taken. Were JOu ta disap­
prove of the way these intentions were to be translated
hy me iuto pracLical steps, 1 would, of course, accept the
consequences of your judgcment.

18. The PRESIDENT (ll'anslal.e.d tram Spanish): At
this point in our discussion, 1 wish ta make a llumber
of observations in support of a motion 1 propose to
submit at the end of this statement.

19. The Council must consider four basic facts which
are of utmost importance. In the first place therc is
the statement made a moment ago by the Sccretary­
General in which he made it clear tltat the United
Nations will not adopt the passive attitude of a nIere

l Official Records 01 the General Assemblg, 2'weltth
session, Plenary !vleelmgs, 690th meelillg, para. 72.

a Ibid., para. 73.
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sens il était du devoir du Secrétaire. général ~ d'user
de son autorité et de tous les rouages de l'Organisation
dans toute la mesure où les circonstances à chaque
moment le permettent l, II J'ai déclaré aussi qu'à mon
avis il était confonne à l'esprit de la Charte que le
Secrétaire général soit amené à agir de sa propre ini~

tiative, ell l'absence de principes directeurs de l'Assem_
blée générale ou du Conseil de sécurité, s'il hli paraît
nécessaire d'essayer de combler une lacune dans le.<;
moyens que la Charte et la diplomatie traditionnelle
offrent pour sauvegarder la paix et la sécurité s.

13, J'ai le sentiment que ce que j'ai déclaré alors, le
31 octobre 1956 et le 26 septembre 1957, s'applique
sans restriction aux circonstances actuelles.

H. Je suîs certain d'agir conIormément aux désirs
des membres du Conseil si, en conséquence, je mets à
profit toutes les possibilités qui, dans les limites impo­
sées par la Charte et eu égard à l'action entreprise par
l'Organisation, s'offrent au Secrétaire général d'empê­
cher que la situation ne s'aggrave encore au Moyen­
Orient et d'aider à trouver une issue à la situation
dangereuse où nous nous trouvons actuellement.

15. Tout d'abord -le mllintien en activité du Groupe
d'observation des Nations Unies au Liban étant accep­
Lable pour tous les membres du Conseil - cela signifie
le renforcement du Groupe d'observation afin de lui
dOlUler toute l'importnnce qu'il peut avoir, compte
tenu de son caractère essentiel, tel qu'il a été défini
par le Conseil de sécurité dans sa résolution du 11 juin
1958 [5(4023], llinsi que des buts et principes de la
Charte.

16. Le Conseil m'excusera de ne pouvoir preCIser,
pour l'instant, les autres conséquences à prévoir, Mais
je suis certain que tous ici trouveront conforme à
l'intérêt bien compris de l'Organisation, et donc utile
à la cause de la paix, ce que je pourrai faire, en agissant
confonnément aux dispositions de la Charte et dans
le souci exclusif des buts de la Charte, et en réglant ma.
conduite sur les opinl.ons exprimées ici même, daus la
mesure ou elles concernent directement l'activitê du
Secrétaire général.

17. Il est bien entendu que le Conseil de sécurité
serait tenu pleinement au courant des mesures prises.
S'il arrivait gue vons désapprouviez la manière dont
ces intentions se traduiraient en pratique, il va de soi
que j'accepterais les conséquences de \'otre jugement.

18. Le PRÉSIDENT (traduit de l'espagnol) : A ce
stade dll ctebat, j'estime qu'il est de mon devoIT de
formuler quelques observations qui inspirent une
motion que j'ai l'intention de présenter il la fm de mon
intervention.

19, Le Conseil doit tenir compte de quatrc facteurs
fondamentaux de la plus grande importance. Il doit
tenir compte, en premier lieu, de l'exposé dans lequel le
Secrétaire général vient d'indiquer que l'Organisation
des Nations Unies n'allait pas, dans cette situation

, Documen.ts officiels de l'Assemblée !lén.éral~, douzitme
session., SéaMes plén.ières, 690D séance, par. 72.

1 Ibid" rlar. 73.
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d'urgence. simplement jouer le rôle passif d'Un spec­
tateur, mais continuerait à uLîliser toutes les possibilités
que lui offrent la Charte ct la résolution adoptée par le
Conseil le 11 juin dernier, afin de sauvegarder et de
consolider la paix dans le Proche~Orient. Il est déjà
apparu que les démarches fai tes par le Secrêtaire
général conformément à la Charte ct à cette résolution
ont donné des résultats positifs. ct ont été déclarées
efficaces et opportunes par les membres du Conseil et
les pays intéressés, qui ont exprimé leur reconnaissance
au Secrétaire généraL

20. j\·iais le Conseil doit également tenir compte d'un
second facteur: nul n'ignore que le Parlement libanais
sem en mesure d'élire un nouveau prêsident à la fin de
cette semaine. Cette élection, qui peut être le résultat
d'un accord négocié dans un esprit de patriotisme entre
l'opposition libanaise et le parti qui appuie le gou­
vernement, ferait beaucoup !Jour le règlement de cette
situation complexe qui risque de provoquer un conflit.
Il est impossible de prévoir la date à laquelle aura lieu
cette élection; aux termes de la Constitution libanaise,
clle doit avoir lieu à partir du 24 juillet.

21. Dans ces conditions, tout porte à croire que le
Conseil ne doit pas écarter une solution de compromis
qui permettrait de supprimer radicalement les causes
des mouvements qui bouleversent le Moyen~Orient.

22. fI est un troisième facteur, qui est, sinon plus,
du moins tout aussi important que les précédents :
le Président du Conseil des ministres de l'Union sovié~

tique a invité les chefs des gouvernements des Etats­
Unis d'Amérique, du Royaume-Uni. de la France et
de l'Inde à tenir, le plus tôt possible, avec la p::rtici­
pation du Secrétaire général des Nations Unies, une
conférence ( au sommet D pour rechercher une solLttîon
dont on pui.sse recommander l'adoption au Conseil
de sécurité, de manière à mettre fin à tous les différends
quî déchire.nt actuellement le Moyen-Orient [5(4059].

23. Nous ne connaissons que quelques-uncs des
réponses des gouvernements à l'invitation dont je viens
de faire mention, Le Secrétaire d'Etat aux affaires
étrangères du Royaume~Uni a annoncé publiquement
que son gouvernement serait disposé :li participer à
une conférence de ce genre a condition qu'elle ait lieu
dans le cadre de l'Organisation des Nations Unies. Le
Gouvernement des Etats~Unis d'Amérique a fait une
dE!claration d'une teneur analogue et d'Une égale
importance. Le Secrétaire d'Etat aux affaires exté~

rieures du Canada a fait savoir, dans son importante
intervention d'hier [835e séanceJ, que son gouver­
nement, vu les récents événements du Moyen~Orient,

jugeait opportun d'examiner il. une conférence au niveau
le plus élevé les probIemes concernant cette. région.
Nons savons tous que les minislères des affaires étran~

gères des autres pays sont en train d'étlldier la propo­
sition du President du Conseil des ministres de l'Union
soviétique, et bien que, pour des raisons évidentes, ces
pays ne soient pas invités à participer à la conférence,
j}Il ont le devoir, à l'égard de leurs peuples et à l'égard
de l'Organisation des Nations Unies, de faire connaître
ce qu'ils pensent de l'invitation en question.

24. Enfin, il faul tenir compte d'un quatrième facteur,
qui est également de la plus grande importance : la
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20, The Council must, bowever, consider a second
factor. Ii is a matter of common lmowlcdge that the
Lebanese Parliament will he in a position to elect a
l1ew President at the end of this week. The election of
a new President, which may be done as the result of a
patriotic agreement between the oppoûtion and the
Government party in Lebanon, would do much to
clarify the camp Lex: and confusing sitllation which
exists today. The date of the election, which under
the Lebanese Constitution should begin on 24- July,
cannot be anticipated.

21. In the circumstances, everything seems to indîcate
that the Council should not close the door to a com­
promise solution whiclt would elîminate the causes of
the unrest which has been keeping the Middle East in
turmoiL.

22. But thcre is a third factor, just as important as
those I have mentioned, if Ilot more sa: the Chairman
of the Council of Ministers of the Soviet Union has
invited the Heads of Government of the United States,
United Kingdom, France and India to meet with him
as saon as possible at a summit conference, with the
participation of the Secretary-General of the United
Nations, to seek a solution which could be recommended
to the Securîty COlLllcil as a means of scttling al! the
disputes which sa gravely disturh life in the Middle
East today [S(4059].

23. We have learned the rcachons of only sorne of
the Governments concernèd to the important invita­
tion J have mentioncd. Tlle Foreign Secretary of the
United l<ingdom statcd publicly that his Government
woutd be disposed ta take part in a conference of Lhis
sort within the framework of the United Nations. The
Government of the United States lias made a similar
statement which is equally important. The Canadian
Secretary of State for External Affairs, in the important
statement he made yesterday [835th meeting]. said that
in view of recent developments in the Middle East his
Government felt the time had come ta discuss these
problems in a conference on the highest leveL. We aIl
know that the other foreign ministries are studying the
proposaI made hy the Chairman of the Council of
Mînisters of the Soviet Union and although for obvions
rea.sons they are not invited to the conference it is their
dutY ta their own peoples and to the United Nations
ta make known their feelings and reactions with regard
ta the invitation.

24. There is still another factor nf the greatest impor~
tance: the delegation of the United States and the dele~

spectator in the present emergency, but will continue
ta pursue ail the possibilities open ta it under the
Charter and the resolution adopted by the Council on
11 June of thîs year, ta preserve and strengthen peace
in the Near East. The steps taken by the Secretary~

General under the provisions of the Charter and of
that resolution have produced positive results, and have
been gratcful1y acknowledged to be bath effective and
timeLy by the members of tLle Couneil and the countries
involved.
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gation of the Soviet Union, for differenl reasons, have
submitted a proposai ta the Council undcr which the
Cauneil would approve the calling of a special emergency
session of the General Assembly lo consider the problems
of the Middle East [SJ4056, S/4057J.

25. These factors, whicb 1 have tried to iist ns
brieHy as possible, show thal the United Nations is
going to play an effective part in the area in which
world peace ig cndangered and secondly, thaL the
foreign ministries of the world have before them a series
of proposais which it would be sheer madness, if 1 may
use 50 strong an expression, Lü underestimate or dis­
regard. Accordingly 1 talœ this opportunity to appeal
to ail the countries which arc in any way involved in
tlJe conflict in the Middle East to do nothing, however
insigrlilicallt it may scem, that might aggravate the
complex situation existing in tliat crucial area.

26. In the light of thcsc consideJ'Il.tions 1 propose ta
adjourn the meeting in accordance wi.th rule 33, para­
graph 2, of the Council's mIes of procedure. The Council
will be reconvened immediately on the request of any
member, after eacl] member of thc Co uncil has been
consulted.. ,

27. Although 1 have proposed that the Couneil should
adjourn in accordance with rule 33, paragraph 2, of its
rules of procedure, 1 am ready to call on the repre­
sentative of the Soviet Union.

28. Mr. SOBOLEV (Union of Soviet Socialist Repub­
lies) (irans/a/ed Jram Russian): 1 am aware, Ml'. PreM
siclent, that under the ru!es of procedure a motion for
the adjolll'lllllent of a meeting is deeided without
debatc, blLt 1 was convinced that you, as President,
would give the members of the Council an opportunity,
bcfore adjournment, to express their views on our fur­
tller procedure, not with regard to the adjonrnment of
the meeting but with regard to whai the Council should
do in order to l'each a decision on the extremely impor­
tant item that is on its agenda. 1 thanlc you for giving
me this opportunity.

29. The proposaI that the Council should interrupt
its work without setting a date fol' its next meeting
places it in a difficult position. The adoption of this
proposai by the Couneil witl menu tlhlt the world will
not know when the Security Coundl is to resume its
work, although cveryone realizès that this work has
not been completed. Tll.e entire world knows that there
are specifie propo~uls before the Security Councit re­
garding whnt action is to he taken uy the United Nations
when the Security Conneil is nnnlJle ta ncL If the
motion for adjourmnèllt is adopted, world opinion will
have no indication as ta whell the Security Couneil
will discuss these proposaIs and take a definite decision
on them: tOnJorrow, the day after tomorrow, at the end
of the week, next week or a month from now. In the
meantime, events are running their course and, 1 migllt
S<'1.y, an ominou:'l course.

30. Mt·. President, you have referred in pal'ticulur to
an event which is to occur in the next few days and
whicll. you have adduced as a reason for de[crring con-
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délégation des Etats-Unis d'Amérique et la délégation
de l'Union soviétique ont toutes deux, pour des raisons
différentes, présenté au Conseil une proposition tendant
à convoquer une session extraordinaire d'urgence de
l'Assemblée générale afm d'examiner les problèmes
relatifs au Moyen-Orient [8/4056, 8/4057].

25. Ces facteurs, que je me suis efforcé d'analyser le
plu~ brièvement possible, montrent que l'Organisation
des Nations Unies va continuer à jouer un rôle actif
et efficace dans 18 région où la paix du monde est en
peril, el que les ministères des affaires étrangères de
tous les pays du monde étudient une série de propo­
sitions dont il serait, si j'ose m'exprimer flinsi, insensé
de sous-estimer ou de méconnaître l'importance. C'est
pourquoi je saisis cette occasion pour faire appel à
tons les pays qui sont mêlés d'une manière quelconque
au conflit du MoyenMOrient aflLl qu'ils ne contribuent
en aucune façon, si peu que te soit, il aggraver la
situation déjà forl complexe qui cxiste dans cette
importante région du monde.

26. En conséquence, je propose, conformément à
l'alinéa b de l'article 33 du règlement intérieur dl1
Conseil, de lever la séantc, et de convoquer de nouveau
le Conseil à la demandc de tout Etat Membre, après
consultation de tons les membres du ConseiL,

27. Bien que j'aie proposé de lever la séance confor­
mément il. J'alinéa b de t'article 33, je suis prêt à donner
la parole au représentant de l'Union soviétique.

28. M. SOBOLEV (Union des Hépubliques socialistes
soviétiques) [traduit du russe] : Monsieur le Président,
je sais qlLe, aux termes du règlement intérieur, il est
statué sans débat sur toute proposition touchant la
levée de la séance, mais j'étais certain que vous per­
mettriez aux membres du Conseil, avant la fm de la
séance, d'exposer leur point de vue sur la procédure à
wivl'e, c'est~a-dire non pas sur la levée de la séance,
mais sur ce que le Conseil doit faire pOlir régler la
question extrêmement grave inscrite à son ordre du
jour. .Je vous remercie de m'avoir donné cette possi­
bilité.

29. Si le COllseil adopblit la proposition tendant à
interrompre la discussion sans ftxer la date de la
prochaine séance, il se trouverait placé dans une
situation difIicile, n en rêsultcrait que le monde ne
saurait pas quand le Conseil reprendra ses travaux,
alors que nul n'ignore que nOlis n'avons pas terminé
notre tâche. Lc monde entier sait que le Conseil de
sécurité est saisi de propositions concrètes sur ce que
l'Organisation des Nations Unies doit faire si le Conseil
n'est pus en mesure d'aglt'. Si la motion d'ajournement
est adoptée, l'opinion publique mondiale ne saura pas
quand le Conseil de sécurité abordera l'examen dt: ces
pfOJlositiotl.s et se prononcera à leur sujet : demain,
après-demain, à la fin de la semaine, la semaine pro­
chaine OlL dans lin mois. Pendant ce temps, les évé­
nements suivent leur cours, et je dirai même qu'ils ne
présagent rien de bon.

30. Monsieur le Président, vous avez mentionné en
particulier un événement qui doit se produire ces
joursMci et vous y avez vu une raison d'ajourner l'exa-

"'"

[
1,
r'

1rr
",
l

r
(
r
(
r

r'"
r',



•

t
c

,
•,

.',

.>,

,
1

r,..
>

Î,.
r "

•,
",

sidcration of the proposais before the Security Cauneil.
Vou have reminded us aIl - and very rightly 50 ­
that in the next few days - 1 emphasize: in the next
few days - presidcntial elections are to be held in
Lebanon in accordance with that country's Constitution.
However. 1 draw your attention - even though this
is a matter of which YOll are an very much aware ­
to the condilions in which these elections are to he
held, It is, of course, no secret to anyone that they
will be held in conditions very differellt from those
providcd for in that country's Constitution. 1 assume
no one will deny that the Lebanese Constitution does
not provide fol' presidential clections to he conducted
white foreign tl'OOpS are in the country. 1 should not
think that allY constitution - and the Lebanese
Constitution is no exception - providcs for presidential
eleetions undel' the llluzzles of United States guns and
rifles and in the presence of atomic weapons, about
which wc have heard a great dea], That aspect of the
matter should surely nat lead the Council to intcrrupt
its work and do noLhing, but, on the contrary, the
Council should take resolute, quick and urgent action.

31. My second point is this. Yon, Mr. President, have
also very properly drawn attention Lo the Soviet
Government's proposaI for a meeting of the Heads
of Government of the Soviet Union, the United States,
the United Kingdom, France and lndia, with the parti­
cipation of the Secretary-General of the United Nations
r8140591, to study the situation in the Near and Middle
East with a view to fmding sorne solution to the present
threatening situation, which is fratlght with considerably
greater dangers than those facing us now or any t11at
we can imagine.

32. It is a fact that such a proposaI lias been made
and that iL has not yet heen answered, althougb the
date for such a meeting was fixcd, provisionally, for
22 July. Let me aSSllre you, Mr. President, that this
proposaI was hy no means inLended ta delay the work
of the United Nations for the restoration of peace m
the Near and Middle East. On the contrary, ils pur_
pose was ta speed up the seal'ch fol' a settlement which
would, on the one hand, satisfy the national interests
of the people of that nrea and, on the other hand,
lead ta a removal of the threat to peace and security
now hanging over not only the Near and Middle East
but aiso the entire world. IL 1S therefore difficult for
me ta accept tl1at the Soviet Government's proposaI
should he used as a pretext for interrupting the opera­
tion and action of the Security Council or of the United
Nations as a whole, In my view, such an interpreta.
tion of the Soviet Government's proposaI is not in
lœeping with the noble aims embodied in that proposaI.

33. The Security Council today had an opportunity of
fulfIlling the dutY entrusted to it by the peoples and
by the Charter La maintain peace and security. Il
had an opportunity to adopt a resolution that would
have been in complete accord with the Charter and the
expectations of the world, If the Security Council had
accepted the Soviet amendments to the Japanese
delegation's draft resolution and had adopted the draft
lU its amended form, it would have taken a decision
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men des propositions dont. le Conseil est saisi. Vous
nous avez rappelé à três juste Litre que d'ici quelques
jours - je dis bien d'ici quelques jours - confor­
mément à la Constitution du Liban, des élections
présidentielles doivent avoir lieu dans ce pays. Mais
j'appelle l'attention des membres du Conseil, bien qu'ils
soient parfaitement au courant, sur l~s conditions dans
lesquelles ces élections vont se dérouler. Ce n'est un
secret pour personne que ces élections ne se dérouleront
pas dans les conditions prévues par la Constitution.
Nul ne viendra contester que la Constitution du Liban
ne prévoit pas que les élections présidentielles doivent
avoir lieu en présence de troupes étrangeres. Je crois
qu'aucune constitution, et notamment la Constitlltion
du Liban, ne prévoit le déroulement d'élections prési­
dentielles sous la menace des canons et des fusils amé­
ricains, et en présence d'armes atomiques, dont 110US

avons beaucoup entendu parler. CeL aspect dll la
<Iuestion devrait, semble-t-il, inciter le Conseil, non
pas à rester oisif et à interrompre ses travaux, mais
au contraire à agir résolument, rapidement et sans
délai.

31. Deuxièmement, vous avez mentionné, monsieur
le President, très justement d'ailleurs, la proposition
du Gouvernement soviétique prévoyant la réunion d'une
conférence des chefs des gouvernem~ts de l'Union
soviétique, des Etats-Unis d'AméJ'ique, du RDyalllne­
Uni, de la France et de l'Inde, avec la participation
du Secrétaire général de l'Organisation des Nations
Unies [S/4059J, en vue d'cxamin('r la situation dans
le Proche-Orient ct le Moyen-Orient ct de trouver
une issue à cette ~itllation grave, qui risque d'avoir
des conséquences heaucoup pIns dangerenses que nous
ne pouvons i'imagiller maintenant.

32. Cette proposition existe en effet, et, jusqu'à pré­
sent, elle est restée sans réponse, bien que la date de
la conférence envisagée ait été fixée, à titre préliminaire,
au 22 juillet. Mais je vous assure, monsieur le Président,
que cette proposition n'avait nullement pour objet
d'entraver l'Organisation des Nations Unies dans
l'exécution de ses fonctions touchant le rétablissement
de la paix dans le Proche-Orient et le Moyen-Orient.
Au contraire, elle a pour but d'accélérer la recherche
d'une solution qui, d'une part, serve les intérêts natio­
naux des peuples de cette région et, d'autre part,
écarte la menace à la paix et à la sécurité qui pèse non
seulement sur le Proche-Orient et le Moyen-Orient,
mais sur le monde entier. C'est pourquoi, monsieur
le President, il m'est difficile d'admettre que cette
proposition du Gouvernement soviétique puisse servir
de prétexte pour empêchcr le Conseil de sécurité ou
l'Organisation des Nations Unies dans son ensemble
de fonctionner ct d'agir. Je pense qu'une telle interpré­
tation de la proposition du Gouvernement soviétique
méconnait les nobles intentions qui J'inspirent.

33. Le Conseil cie sécurité pouvait aujourd'hui s'acquit­
ter du devoir que lui confèrent les peuples et la Charte
touchant Je maintien de la pnix et de la sécurité. Il
pouvait prenùre une déci~ion entierement conforme à
la Ch:.ute et aux aspiratioll~ des peuples. Si le Conseil
de sécuritê avait adopté les amendement~ de l'Union
soviétique au projet de résolution du Japon, et ùl
avait adopté ce projet ainsi modifié, il aurait pris
précisément la décision qu'attendent de tui les peuples
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awaited by the peoples of the whole world. The outcorne
of that decision would haye been the wit1Jdrawal of
United States troops frorn Lebanon, Peace and tran­
quillity would have been restored in Lebanon, and the
peoples of the whole world would have breathed a sigh
of relief.

34, The Conneil, however, has again beeo paralyzed
by the attitude of the United States and the United
Kingdom in theÎr opposition to the amendrnents sub­
mitted by the Soviet Union, Sir Pierson Dixon has
said that the vote of the United States and the United
Kingdom in this instance is not a veto. That, however,
is incorrect. The vote of the representatives of these
two countrics against any proposai is just as much a
veto as any other negative vote by a permanent member
of the Council, because, as Sir Pierson must be perfectly
aware, his vote against a pW[Josal, irrespeclive of the
vote of other representatives, meaTIS tilat the proposai
will not be adopted 1y the Council. TJlUs, again today,
the attitude of the United States and of the United
Kingdom has been decisive in paralyzing the Council
and making it incapable of acting in accordance Willl
its responsibilities as defined in the Charter.

35. If the Security Council is incapable of acting, there
are other proposals b!!fore it which would open the way
for bringing into operation another important organ of
the United Nations: the General Assembly. In my
view, the Council would have done right to study these
IJfoposals and take a decision on them. This is pre~

cisely what the peoples of the world expect of the
Security Canncil.

36. In my view, the meeting SllOUld not be adjourned
without a date being set [or the next meeting of the
Conneil. In the face of the continued deterioration
of the situation in the Near and Middle East, the Couneil
cannot defer its decision for long, Ii would have
actcd properly if il !lad eontînued its work tomorrow,
not suspending it for an indeiinite period but acting
qtlîckly, resolutely and with a sense of 1ll'gency.

37. Tlle PRESIDENT (translaled Irom Spanish): The
Couneil has before it a question of procedure, the repre·
sentative of Lebanon having usked for the floor. 1 am
inclined ta the view that there should he no debate on
the motion submittcd under rule 33, paragraph 2, of
the Council's rules of procedure. Nevertheless, in
view of the circumstances in which the representative
of Lebanon is participating in this discussiull, and in
arder not to interpret rule 33 tao strietly. 1 will, j.f
there arc no ohjections by mernbers of the Council, cal!
on the Lebanese representative ta make a brief state~

ment.

38. Mr. AZKOUL (Lebanon) (lranslaled Irom French):
1 must thank yon, Mr. President, and the Council fol'
this opportuniLy to say il Cew words at the close of lhe
debate. The Conncil has made commendable efforts
ta flnd a solution ta the problem of foreign intervention
in the domestic aUairs of Lebanon, but unfortunatcly
they have led ta no concrete result. 1 must therefore
express my Government's regret that these efforts,
although substantial and sincere, have not succeeded
in helpîng my Government to avert the danger which

g

du monde, Le résultat de cette décision aurait été le
retrait des troupes des Etats-Unis du Liban. A la
suite de cette dëdsion, la paix el la tranquillité auraient
été rétablies au Liban et les peuples du monde entier
auraient poussé un soupir de soulagement.

34. Or, le Conseil de sécurité s'est trouvé paralYSé
une fois de plus en raison de la position des Etats~Unis

et du Royaume-Uni, qui se ~ont prononcés contre les
amendements de l'Union soviétique. Sir Pierson Dixon
a soutenu que le vote des Etats~Unis et du Royaume_
Uni n'était pas en l'occurrenc~ un veto. Cela n'est pas
exact. Il y a veto chaque fOIS que vous, sir Piersoll
ou Je représentant des Etats-Unis, vous prononce~
contre nne proposition, de même que Lorsqu'un autre
membre permanent du Conseil de sécurité émet un vote
négatif, car voUs savez fort bien que, quel que soit le
vote émis par les autres représentants, votre vote
négatif signifie que la proposition mise aux voix ne
sero pas adoptée par le Conseil. C'est donc en raison
de la position des Etats-Unis et du Royaume-Uni
que le Conseil de sécurité sc trouve aujourd'hui encore
paralysé, incapable d'agir conformément aux obligations
qui lui sont imparties par la Charte.

35. Si le Conseil de sécurité n'est pas à même d'agir,
d'nutl'es propositions permettent à un autre orynne
important de l'Organisation des Nations Unies, à
savoir l'Assemblée générale, d'intervenir, Je pense que
le Conseil ferait bien d'examiner ces propositions et
de se prononcer à leur égard. C'est ce que les peuples
du monde attendent du COlLseil de sécurité.

36. Je pense que l'on ne pent lever lu séance 5ans
fixer la date de la prochaine séance. Dans le5 cir­
constances actuelles, alors que lu situation dans ie
Proche~Orient et le Moyen-Orient continue de s'aggra.
ver, le Conseil de sécurité ne peut snrseoir longtemps
à sa décision, ct il femiL bien de poursuivre ses travaux
dès demain, sans les remettre;) plus tard, et d'agir
rapidement, résolument ct sr..ns délai.

37. Le PRÉSIDENT (traduit de l'espagnol) : Le
Conseil se trouve en présence d'ulle question de pro­
cédure. Le représentnnL du Liban a demandé la parole.
Je suis d'avis qu'il ne devrait pas y avoir de débat sur
la motion que j'ai présentée en vertu de l'alinéa b
de l'article 33 dtl règlement intérieur du Conseil. Mais
en égard à la situation spéciale dans laquelle se trouve
le représentunt du Liban ct de peur d'interpréter de
façon trop étroite l'article 3:~ du règlement, je vais
donner la parole à cc représclItant, si les membres du
Conseil n'y voient pas d'objection, afin qu'il puisse
faire la brève intervention qu'il a l'lnnancée.

38. M. AZKOUL (Liban) : .Jc vous remercie, monsieur
le Président, ainsi que les membres du Conseil, de
m'avoir donné la possibilité de dire quelques mots ;\
la fin de ce déJlat, Les eiTorts louables déployés por Le
Conseil ponT trouver unc solution nu problème de
l'intervenLion extérieure dans les atIujrcs intérieures du
Liban n'ont mfllheureusement pns abouti li un résultat
COncret. Je dois donc exprimer le regret de mon gou·
vernement que ces efforts, <!Ii dépit de leur amplc~r

et de La sincérité qui les a animés, n'aient pu Il.voir
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thrcatcns Lhe independence nnd tert'itorial integrity of
Lebanon,

~39. \Vith your permission 1 must also expresl; regret
with l'egard ta anothcr matter, 1 refer to certain COOl w

ment", by the Presidellt of the CouDeil, wltich were
l;alum ll}) by the representative of the Soviet Union.
Thu comments related tu the presidcntial eledions ta
Ile held in Lebanon. :\-Iy regret is the grenter bcc3use
Lhe President and ail lhe lucmbers of the Conllcil
lmow that the sllbjcct oI onr complaint was rOl'eign
intervention ln our domestic afTairs and lhe questioll
ot" Ille presidential elcctions il; e:ssentially a matter o(
dOl1lc:stir concern. 1 am deeply sarry that 1 113VC to
\ll:ll:.e tllis statement as 1 )lave the greatest pe.rsonal
admiration and esteem for the President.

·It.l. The PRESIDENT (lransla(ed jl'OlTI Spanish): The
Conneil has before it tbe Presidenl's molion ta adjonrn in
.:.J.ccordance with rule 33, paragraph 2, of the rules of
procedure.

}i vole mas laken by show 01 htlnd~..
In lavour: Canaùa, China, Colombia, Franœ, [rag,

.Iapan, Panama, Sweden, United Kingdom of Great
BritaÎn and Northern Ireland, United States of t\merica.

Ayainsl: Union of Suviet Socialist Repllblics.

Tht'- motion was I1dopted IJY 1() votes ÜJ 1.

The meeting l'Ose al 4.46 p,l1l.

9

pour résultat d'aider mon gouvernement à êearler le
danger qui menace l'indépendance ct l'integritê terri­
toriale du Liban.

39, Qu'il me !ioit également permis d'exprimer un
autre l·egrct. Il découle de certaines observations faites
pur le Président du Conseil de sécurité el qui ont été
reprises par le nprésent<wt de l'Union soviétique. Ces
observations avaicuL tmit aux élections p:résidentielles
qui vont avoir lien au Liban. Je dois exprimer ce regret
avec d'autant plus de reine que le PrésideLLt et tous
les rnCmbl'eH du Conseil sllvent que le sujet de llotre
plainte él:ait précisément j'interventiun étrangère dafls
lIOS alIaires intérieures" Or, la question des élections
présidenliel1rs est essentiellclnenl d'onlre intCrieul'.
Je Ill'excuse beaucoup auprès dn Président, pour qui
j'ai pcn;onnel1ement la plus grande estime cL la plus
viw admiralion, d'avoir cté dans l'obligation de faire
cel.te déclaration.

<1D. Le PRÉSIDENT (tradllit de l'espagnol) : Le
Conseil est saisi de la motion d'ajournement que j'ai
Ilr~scnlée conformement il l'alinéa fi de l'article 33
du règlement intérieur.

il l'.sl pror.r.dé au vote d main lev~r..

Voienl pOUl' : Canada, Chine, Colombie, France,
Irak, .TapoIL, Panama, Suède, RoyallLllcw Uni de Gl'ande­
Bretagne ('.t d'Irlande du Nord. Etats-Unis d'Amérique

Vofe contre .' Union des République~ socialistes
soviWques,

Par 10 voix ronin: fme, la motion es' adoptee.

La séance e,~t levée Il 16 h. .JD.
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